
 
 

 
LES 15,16 et 17 FEVRIER PROCHAINS,  

ON VOTE UNEF ET ASSOCIATIONS ETUDIANTES A LYON 2. 
 
 
 
 
 Dans un contexte de crise économique, l’accès de tous à un diplôme de qualité est 
indispensable. L’université n’est cependant plus considérée comme motrice de 
l'ascenseur social comme elle devrait l’être. En soumettant cette dernière à la diète 
budgétaire, en appliquant le dogme libéral du non-remplacement d’un fonctionnaire sur 
deux, en faisant délibérément le choix de supprimer des filières, nous assistons 
aujourd’hui à une entreprise de démolition de l’université qui enfonce progressivement 
l’institution dans la crise.  
 
 
Le chemin pris par le gouvernement est celui d’une université encore plus élitiste 
qu’elle ne l’est aujourd’hui, par l’instauration d’une sélection sociale et d’une sélection 
scolaire par l’échec. 
 
 
L’UNEF n’accepte pas la fatalité, et c’est pour cela qu’elle se bat au quotidien et 
propose un projet alternatif pour améliorer nos conditions de vie et d’études.  
 
 
 Voter UNEF et associations étudiantes les 15, 16 et 17 Février prochains, c’est faire  
confiance à des élus impliqués et mobilisés pour défendre une université publique ; une 
université garantissant à chacun les moyens nécessaires pour réussir et s’installer 
durablement sur le marché de l’emploi.  
Les candidats de la liste «Unef et associations étudiantes» vous présentent leur projet 
pour les 2 années à venir. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Priorité n° 1 : La réussite du plus grand nombre 
 
 
Avec plus de 40 % d’échec en première année de licence, la question de la réussite des 
étudiants à  Lyon 2 s’avère être une priorité. Cette problématique ne pourra être abordé 
sereinement sans une augmentation importante de notre budget. Actuellement, les moyens 
consacrés aux étudiants ne sont pas intégralement attribués en fonction des besoins mais selon 
la performance. L’UNEF ne peut accepter cette politique qui dans notre établissement 
entraîne successivement des fermetures de filières, des suppressions d’heures de cours ou des 
travaux toujours en attentes pour des infrastructures inadaptées. 
La réussite de tous passe également par une nouvelle approche de l’enseignement et de la 
pédagogie dans notre université. Il s’agit prioritairement de renforcer l’encadrement durant les 
premières années et d’améliorer l’accompagnement des étudiants en difficulté.  
 
 
C’est pourquoi l’UNEF exige : 
 
 
• La généralisation des cours en petit groupe en Licence. 
 
La réussite du plus grand nombre passe inévitablement par une révolution pédagogique dans 
notre université. Les élus «UNEF et associations étudiantes» exigeront l’augmentation du 
nombre de cours en petit groupe, favorisant ainsi la pédagogie et l’échange entre les 
étudiants et l’enseignant. 
 
• La mise en place de la compensation annuelle en Master. 
 
La suppression de la compensation annuelle en Master est une aberration pédagogique. Cet 
outil d’évaluation permet à chacun d’être évalué selon une cohérence d’ensemble de sa formation 
et non sur chaque matière prise indépendamment les unes des autres. L’UNEF réclame le retour 
de cette mesure dans le prochain règlement de scolarité. 
 
• Des dispositifs adaptés pour les étudiants salariés et les étudiants en difficulté. 
 
Actuellement, un étudiant sur deux est obligé de travailler à côté de ses études pour  pouvoir 
subvenir à ses besoins. Notre université n’a pas encore pris toutes les mesures nécessaires 
pour accompagner ces étudiants qui ne peuvent assister à l’ensemble des cours. l’UNEF exige 
la mise en place de cours du soir pour les étudiants salariés ainsi que la mise en ligne de 
l’intégralité des cours, quel que soit la formation, sur le bureau virtuel de l’université. 
 
 
• Améliorer dès à présent nos conditions d’études. 
 
L’UNEF considère qu’encourager la réussite des étudiants, c’est aussi prendre en 
considération les contraintes que ces derniers peuvent rencontrer au quotidien. C’est ainsi que 
pour améliorer nos conditions d’études, les candidats de la liste UNEF proposent : 
 



- Une rénovation rapide des infrastructures sur le campus de Bron (salle de cours, 
bibliothèque,...) 

-  La construction d’une véritable cafétéria universitaire sur le campus des Quais. 
- Densifier le réseau tramway en période de pointe entre Grange Blanche et le site de 

Bron. 
- Un assouplissement des modalités de remboursement des frais de scolarité pour les 
étudiants les plus précaires. 
 
 
 
Priorité n° 2 : Une formation de qualité pour une insertion professionnelle durable ! 
 
 
 
À la sortie de l’université, les jeunes sont souvent livrés à eux-mêmes. Avec 25% de chômage, 
notre génération est touchée par le chômage de masse et subit de plein fouet les conséquences 
de l’instabilité économique que nous traversons. 
À la sortie de notre formation universitaire, nous sommes bien trop souvent contraints de faire 
de nombreux sacrifices ( stages, job alimentaires, intérim,...) en attendant de trouver un emploi 
à la hauteur de notre diplôme. 
L’UNEF n’accepte pas la fatalité. Si l’université n’est pas responsable du chômage, elle doit 
donner des outils permettant à chacun, quel que soit son parcours, son origine sociale ou ses 
relations, de s’insérer sur le marché du travail. 
 
 
 À Lyon 2, l’UNEF propose : 
 
 
• Le développement de la pluridisciplinarité en Licence 
 
Pour permettre au plus grand nombre d’accéder à un diplôme de qualité et mettre fin à 
l’opposition entre les filières professionnalisantes et les filières universitaires, l’UNEF défend 
le développement de la pluridisciplinarité au sein des diplômes ainsi qu’une augmentation 
de l’offre de cursus bidisciplinaires et de doubles diplômes. Le développement de la 
pluridisciplinarité permettra aux étudiants de bénéficier d’une orientation progressive, en les 
armant d’un socle de connaissances et de compétences larges et diversifiées. 
 
• La création de modules d’insertion professionnelle 
 
Dans le but d’enrayer les inégalités sociales et de permettre à chacun d’avoir les mêmes clefs 
face au marché de l’emploi, l’UNEF demande l’intégration de modules de préparation à 
l’insertion professionnelle dans toutes les maquettes pédagogiques (rédaction de CV, de 
lettres de motivation, préparation aux entretiens…). 
 
 
 



•  Le renforcement du suivi des stages 
 
Chaque étudiant doit avoir la possibilité, au moins une fois durant sa formation, de pouvoir 
effectuer un stage en lien avec le contenu de son cursus. C’est pourquoi, l’UNEF demande un 
renforcement du suivi et d’accompagnement des stages dont a la charge le SCUIO. 
 
 
Dernière minute : L’Unef obtient la mise en place de rattrapages dans les U.E d’ouvertures. 
Alors que le nouveau cadrage national de la licence oblige la mise en place de rattrapages 
dans toutes les filières et toutes les matières, les Eléments d’Ouverture au sein de notre 
université n’étaient jusqu’à présent pourvus que d’une seule session d’examen. Grâce à 
l’action de l’UNEF et de ses élus, Lyon 2 vient de rentrer en conformité avec la loi en 
prévoyant d’organiser une session de rattrapage au sein de chaque matière 
( Tice,méthodologie,...). 
 
 

           
 

Avec seulement 5 représentants au conseil d’administration pour plus de 27 000 
étudiants, le nombre d’élus étudiants vous représentant est extrêmement faible. Il est 
donc primordial de faire valoir son droit de vote pour choisir des élus qui défendront 
vos intérêts dans ces conseils. 
 
C’est parce que vous avez majoritairement choisi l’UNEF il y a deux ans que nous 
avons eu le poids nécessaire pour sauvegarder et gagner de nombreux droits pour les 
étudiants. 
 
Pour continuer sur cette lancée, 1 voix UNEF et associations étudiantes dans l’urne, 
c’est un pas de plus vers l’amélioration de nos conditions de vie et d’études à 
l’université. 

 


